
LIBERTE ET CONTRAINTE DANS LA PROTECTION DU PATRIMOINE 

A l'occasion du cinquantenaire de la creation des Agences des Bâtiments de France, 

devenues aujourd'hui Services departementaux de l'architecture et du patrimoine, a ete 

organise a Bordeaux Ies 16, 17 et 18 octobre 1996 le colloque europeen Patrimoine & 

Territoire. 

On cherchait de faire le point sur cette periode de gestion des protections et d'ouvrir un 

debat sur l'evolution dans Ies 50 annees a venir. On se posait des questions comme 

celles-ci : L'evolution de la protection des lieux doit-elle aujourd'hui se traduire par un 

accroissement des protections? Les outils fabriques ii y a cinquante aus permettent-ils de 

repondre aux preoccupations d'aujourd'hui, permettront-ils de repondre a ce/Ies de demain? 

Une communication que j 'ai propose ' l, en qualite de personne particuliere/architecte 

professeur de Roumanie , a ete accepte et j'ai beneficie d'une obligeante invitation de la 

parte des organisateurs . 

Les debats se sont deroule sous le patronage d'Alain Juppe, Premier ministre et de 

Daniel Tarschis, secretaire general du Conseil de !'Europe, avec la participation de Philippe 

Douste-Blazi, ministre de la culture , Catherine Bersani , directeur de l'Amenagement et de 

l'Urbanisme, Frani;:ois Barre, directeur de l'architecture, Maryvone de Saint-Pulgent, 

directeur du patrimoine, Alain Marinos, president de !'Association nationale des architectes 

des Bâtiments de France. 

Parmi Ies grandes personalites de 14 pays qui ont presente de brillants exposes, ont ete 

Jean Barthelemy, Olivier Brochet, Andrea Bruno, Frani;:oise Choay, Bernard Huet, Nico 

Nelissen, Helmuth Reinhardt, Ruggero Boschi ainsi que Ies rapporteurs Mariano Marcos, 

Jean -Marc Boyer, Mireille Grubert. 

Les actes du colloque ont ete publies dans la revue « La Pierre d'Angle » no.21 /22 

octobre1997, de I' Association Nationale des Architectes des Bâtiments de France. 

*) L'illustration photographique (de I 'article , en couverture et au dos): Aurel ian Trişcu 
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li y a en Roumanie, comme ailleurs, des monuments consacres . Des oeuvres, resultat d'innombrables influences, fondues en 

une synthese creative. lls ont, pour la plupart des cas, une identite precise, une place bien definie dans l'histoire et, a cause de 

leur âge, un statut immuable. 

Vestiges romains, santuaires daces, ensembles rupestres creuses dans la falaise crayeuse, eglises medievales dominees par 

une conception evoquant Byzance, eglises de bois, en rapport avec la tradition paysanne caracterisee par simplicite et mesure 

liees a un aspect monumental , Koulas-maisons fortifiees severes mais largement ouvertes, au niveau superieur, vers le paysage, 

eglises celebres a peinture murale exterieure sont deja, ou doivent etre inclus dans le Patrimoine Mondial. 

Des bâtiments comme ceux-ci sont proteges et preserves - a partir de 1892 - par le soin de la Commision des Monuments 

Historiques, ciont on sait aussi combien remarquable fut son activite de recherche et de restauration , deployee dans le cadre de 

la loi , promulguee la meme annee. 

Ou est tente de constater que Ies monuments de premier ordre ont d'habitude un prestige confirme par une sorte de sceau. 

En fait ils sont - ou bien ils doivent etre ? - intangibles. On interdit souvent la moindre intervention parcequ'elle pourrait changer 

leurs traits. Avec des prescriptions precises on a reussi souvent de Ies maintenir en bon etat, meme dans Ies conditions qu'ils 

abritent courrament leurs fonctions: eglise, musees, lieux de spectacle , objectifs ou Ies touristes affluent. Au niveau international , 

Ies principes sont acceptes Ies methodes verifiees et Ies resultats, dans la plupart des cas, sont remarquables. 

Et pourtant, on se pose maintenant la question si l'evolution de l'activite dans ce domaine doit se traduire par un accroissement 

de la protection ? Quelle en est la limite ? Je crois qu 'une reponse nuancee s'impose. 

Pour une certaine personne, temoin de violentes interventions subies par Ies monuments de la Roumanie dans Ies cinq 

dernieres decennies, la meilleure voie pour preseerver Ies qualites d'un si precieux heritage, c'est une politique ferme de 

sauvegarde. 

En verite, apres la deuxieme guerre mondiale, un regime communiste etranger a lutte pour effacer la propriete, Ies monuments, 

la memoire. La loi de systematisation de 197 4 a determine l'aneantissement d'un important fond traditionnel. De 1977 on a 

supprime la Commission des Monuments Historiques, ce qui a determine l'eparpillement des specialistes. Un grand nombre de 

chantiers ont ete abandonnes. Les autorites ont commence la destruction systematique des monuments. Un quart du centre 

traditionnel de Bucarest, 30 d'autres centres historiques de grandes villes ainsi que de nombreux villages ont ete demolis. Apres 

Ies eveniments de decembre 1989 on a constitue de nouveau la Commission des Monuments et Ies travaux ont ete repris. Le 

projet de la loi des monuments a ete elabore et promu au Parlament en 1991 , mais jusqu 'a nos jours cette loi n'est pas au moin 

discutee. On assiste a un regroupement des anciennes structures qui ont detruit autrefois et qui veulent conduire aujourd'hui . On 

a besoin donc d'un cadre legislatif appropie et d'une comprehension qui , pour le moment, nous manquent. 

Malgre tout, ii existe chez nous une experience de lutte en faveur des monuments ainsi que des specialistes et de actions 

positives qui se deroulent en present et qui denotent des meilleures conditions pour la protection du Patrimoine dans l'etape 

suivantes. 

Ma conviction concernant la necessite d'une gestion correcte du territoire, dans des conditions de parfaite legalite, de meme 

que la consideration q'un bi lan regarde en arriere mais s'ouvre vers I' aven ir en se pasant · des questions, me permettent de 

continuer mon intervention qui regarde aussi une certaine liberte dans la protection du patrimoine. 

D'anciens ensembles d'une certe valeur historique, architecturale ou ambientale gardent un trait vigoureux de fraicheur 

parcequ'ils vivent. Font preuve Ies quartiers d'habitat du Bucarest d'autrefois (ceux qui existent encore, apres l'agression dirigee 

des dernieres annees) ainsi que Ies pitoresques villages monastiques des XVI le - XIXe siecles. 

Comment Ies laisser evoluer sans perdre leurs qualites et Ies proteger sans diminuer leur saveur? 

En effet, hors de monuments consacres , on peut trouver, en viile ou dans le village, des groupements de maisons qui meritent 

d'avoir un statut special. Ces remarquables logements sont utilises a l'aise, respirent l'individualite du proprietaires, exigent parfois 

des amenagements legers, mais ils restent de vrais temoins d'une epoque revolue, d'un mode de vie a convoiter. 
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1-2. Les maisons de 18, rue Popa Rusu et 8, rue 
Olari ont comme maintes d'autres, l'entree principale 
protejee par une couverture en metal et verre . 

y 

3. Aupres de l'eglise des Saints , 77 , rue Moşilor, une A 
maison robuste sur plan carre , d'un volume simple , avec 

son haut rez-de-chausse. 
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A 

4-5. Maison de la rue Spătaru l ui (1886) 
d'une periode de renaissance de la viile et 

du pays. Plan fidele aux traditions de 
l'endroit el fac;:ade avec des motifs decoratifs 

frequents a l'epoque, en Europe. 
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6. Le style Art Nouveau est 
represente dans cet edifice de 
11 rue Paleologue, construit 
vers 1900 par l'architecte 
Mai ma ro lu. 
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A 

7-8 . De petites demeures de la rue Popa Petre > 
sont quelquefois bien entretenues on en cours de 

restauration . Elles respire une air 
discret de calme familier. 

A 

9-1 O. Des maisons groupees 
autour d'anciennes eg lises 

formaient une communaute qui 
r epresantait une familie 

spirituelle. "C'est une harmonie 
entre !'edifice de l'eglise et 
l'ensamble construit de la 

paroisse". 

21 

https://biblioteca-digitala.ro



22 

11 . li y a des maison , comme celles de la > 
rue Vasile Lascăr, edifiees a la fois, pour 

deux enfants de la meme familie , par des 
freres, on par des amis. Leur volumetrie et 
leur modenature creent une unite du front 

construit. 

12, 13, 14. Seule dans sa petite cour-jardin, la 
residence de 1, rue Sf. Ştefan , marque l'acces 

principal par un large escalier, un portail a 
colonnes , un atique ornamenta l et verriere en 

ferronnerie travaillee avec adresse. y 
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15. Souvent, on trouve a l'interieur de ces maisons peintures 
decoratives sur murs et plafonds, sylphides et petits anges en stuc, 

miroirs, poeles en faiance apportes de renommes ateliers europeens . 

17. Dans Ies anciennes zones de Bucarest on peut > 
decouvrir, entre volumetrie et decor, entre maisons 

et jardins voisins, du ca lme et de la quietude. 

16. A l'occasion d'une exposition organisee en juillet­
septembre 1996, par la Fondation Anastasia, sous le 
titre " Buca rest sans frontieres? - maisons habituelles 
au temps du roi Charle 1-er", des circuits ont facilite 
des visites sur place. 
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A 

19, 20. Vues de la cour, de l'eg lise 1644-1647 et de la taur clocher. 
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18. Le monastere et le village 
monastique Agapia . Plan de la localite. 
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y 21 . Details de l'enceinte. 

22 . Le monastere et le village 
monastique Varatec. 

Y 23. Le site de Varatec. 
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24. Ruelle qui descende vers l'eglise de l'Assomption â Varatec (1808). )-

A 25. L'entree dans le monastere. Detail de la taur clocher. 

27-28. Vues d'une quelconque ruelle. 
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~ 26. Suite des maisons d'une ruelle qui 
monte vers la colline . 
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29. Une maison isolee de l'hermitage 
Agapia de Sus, ouverte vers le payssage. 

A 

30, 31, 32. Corps de logis avec des cellules 
des nonnes, â Agapia de Sus. Les galeries 
ouvertes ou fermees ont des escal iers en 
bois, proteges par des volets. 

y 
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33. Maison avec galerie vitree , 
aupres du monastere d'Agapia . 

34 , 35 , 36 . Clâtures, portes, galeries 
en bois dans Ies ruelles qui monteni 
et descendent. 

y 
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38. La maiscn Vlahutza , 
L'acces de la grande 
veranda crientee vers la 
valle et la fâret. 

37 . La galerie cuverte 
qui ccnturne la maiscn . 

39 , 40. Ainsi que dans la maiscn paysanne, la 
ga lerie cuverte est un lieu de travail et de repcs, 
de liaiscn entre l'espace clcs et la nature. 

y 

29 

https://biblioteca-digitala.ro



30 

A 

41 , 42. Les colonnes blanchies ennoblient la 
maison et leur rythme fait regner la cadence . 

43, 44. Les ga leries et Ies fleurs sont 
toujours presentes. 

y 

< 45. La provision de bois pour l'hiver 
recouvre Ies murs de la cuisine d'ete. 
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46, 47, 48. La maison de la nonne Ripsima offre des plans 
successifs, ouvertures et lumiere . Une certaine forme 

d'humilite qui s' impose par equilibre et proportions . 

y y 
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